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Nous ne sommes pas des experts. Nous ne parlons pas en experts mais en citoyen(ne)s qui subissons, comme les autres, l’impossibilité de participer activement aux choix qui nous concernent dans le travail, dans la ville, dans la société, dans le monde. 
Avec tant d’autres, nous ne sommes pas représentés, moins  encore appelés à agir pour le bien commun. Des professionnels de la politique décident  à notre place hors de tout contrôle. Des oligarchies industrielles et  financières ultraminoritaires nous imposent des choix qui servent et confortent leurs  intérêts. Des normes économiques supposées indiscutables, des traités internationaux négociés dans notre dos, des technocraties et des experts en tout genre bafouent le principe du “gouvernement par le peuple”.  Ce n’est pas nouveau, mais c’est de pire en pire. 
Nous sommes nombreux à résister à cette pente. Des militants politiques, syndicalistes et associatifs, se mobilisent. La vie locale est souvent animée par des rencontres et des initiatives passionnées. D’innombrables petites révolutions dans les activités les plus diverses fermentent partout. Des associations de citoyens et des groupes d’intellectuels, en ordre dispersé, prennent l’initiative d’un sursaut démocratique. On ne peut ni se satisfaire de cette dispersion ni moins encore remettre à un parti le soin de nous fournir les « solutions ».  
Pour notre part, nous avons décidé de nous constituer en un collectif d’anonymes. Nous entendons en faire un lieu d’analyses et de propositions. L’important n’est pas qui nous sommes, nos titres ou nos compétences, mais ce que nous produirons d’utile pour contribuer à l’expérimentation de la démocratie réelle qui est l’affaire de tous.
Ainsi, là où tout nous porterait à désespérer individuellement, il nous faut tenter de penser à plusieurs parce que « nous sommes un dialogue », comme disait le poète. Il ne s’agit  pas de “prendre” la parole à quelques-uns pour la garder. Il s’agit d’aider à une prise de parole  de toute la société sur ce qui la concerne. Il s’agit d’œuvrer à une ré-institution de la société par la société  elle-même.
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